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1Querelle d’explorateurs dans Khéops

jamais nié avoir reçu M. Bardot, confirme Jean-Pierre Corteggiani. 

Nous l’avons au contraire reçu avec bienveillance. Il pouvait 

être intéressant de voir ce que donnait l’étude d’éventuels 

faux joints. L’Ifao a donc demandé l’autorisation de travailler 

dans la grande pyramide. » Mais la requête s’est heurtée 

à une fin de non-recevoir. 

n Néanmoins, Jacques Bardot ne désespère pas de pouvoir 

faire entendre sa cause auprès des autorités égyptiennes. 

« Nous attendons d’être jugés sur nos travaux, plaide-t-il. 

Nous avons le sentiment d’être discrédités sur la forme. 

On a le droit de critiquer nos hypothèses, mais nous souhaitons 

un vrai débat intellectuel sur nos recherches. »

n Cavités inconnues. Pour les néophytes, cette affaire 

a des allures de tempête dans un verre d’eau. Mais pour13


